
 

 

ACADÉMIE	DE	STANISLAS	
Séance	solennelle	de	remise	des	prix	du	dimanche	19	janvier	2020	

Hôtel	de	Ville	de	Nancy	
 

Grand	Prix	de	l'Académie	de	Stanislas	
attribué	à	l'association	LORTIE	à	Malzéville	

	

Notre	système	économique	est	fondé	sur	la	compétition	entre	les	acteurs	et	ceux-ci	sont	aiguillonnés	
par	la	recherche	du	profit.	Mais	si	ce	système	est	performant,	nous	savons	aussi	qu'il	peut	engendrer	
des	dommages	dans	deux	domaines	 importants	:	 l'environnement,	souvent	sacrifié	au	court	terme,	
quand	la	concurrence	est	exacerbée,	et	la	cohésion	sociale,	lorsqu'un	grand	nombre	d'hommes	et	de	
femmes	ne	 trouvent	plus	de	place	dans	 le	monde	du	 travail,	 faute	de	 répondre	aux	 critères	d'une	
sélectivité	de	plus	en	plus	exigeante.	

D'un	point	de	vue	moral,	mais	aussi	du	point	de	vue	d'une	bonne	gestion	des	ressources	naturelles	et	
humaines,	on	ne	peut	 justifier	 ce	 système	que	si	 l'on	parvient	à	corriger	ou	à	compenser	ces	deux	
défauts,	 en	 créant	 un	 secteur	 particulier,	 celui	 de	 l'économie	 sociale,	 qui	 allie	 le	 respect	 de	
l'environnement	 avec	 l'inclusion	 de	 personnes	 écartées	 du	 marché	 du	 travail.	 Cela	 n'est	 possible	
qu'en	s'appuyant	sur	un	réseau	de	citoyens	motivés	et	solidaires.	

Ce	sont	ces	considérations	qui	définissent	 le	champ	d'action	et	 les	objectifs	de	 l'Association	Lortie,	
que	 l'Académie	 de	 Stanislas	 veut	 récompenser	 aujourd'hui	 de	 son	 Grand	 prix,	 avec	 le	 concours	
financier	de	la	banque	CIC	Est.	

Son	 but,	 qui	 est	 donc	 double,	 a	 été	 fixé	 dès	 sa	 naissance,	 en	 1997	 et	 1998.	D'un	 côté,	 il	 s'agit	 de	
produire	des	légumes,	dans	le	cadre	d'un	maraîchage	biologique,	sur	4	hectares	de	terrain,	situés	à	
Malzéville,	en	bordure	de	la	Meurthe.	Mais	cette	base	initiale	a	été	progressivement	élargie,	lorsque	
l'association	 a	 commencé	 à	 assurer	 la	 distribution	 de	 ses	 produits,	 à	 l'intérieur	 d'un	 réseau	
d'adhérents,	puis	auprès	d'un	plus	vaste	public,	qu'elle	 rencontre	sur	 le	marché	de	Malzéville	ou	à	
son	nouveau	magasin	de	vente,	2	rue	Mathieu	de	Dombasle,	à	Malzéville.	Pour	disposer	d'un	éventail	
plus	complet	de	produits,	elle	s'est	associée	à	des	vergers	coopératifs	alsaciens,	qui	l'approvisionnent	
en	 fruits,	 et	 localement	 à	 des	 producteurs	 partenaires,	 dont	 elle	 propose	 les	œufs	 ou	 les	 produits	
alimentaires	transformés.	Tout	récemment,	elle	a	ajouté	à	son	offre	le	miel	récolté	dans	ses	propres	
ruchers.	Cette	courbe	ascendante	prouve	clairement	le	dynamisme	et	le	succès	de	cette	association.	

Il	 faut	 ajouter	 encore	 à	 la	 louange	 de	 Lortie	 son	 souci	 de	 promouvoir	 la	 biodiversité,	 en	 réaction	
contre	 l'uniformisation	de	notre	consommation	alimentaire	:	elle	propose	plus	de	soixante	variétés	
de	légumes,	dont	beaucoup,	que	l'on	cultivait	autrefois,	ont	été	injustement	oubliés.	

Dès	 le	 départ,	 cette	 activité	 de	 maraîchage,	 qui	 respecte	 strictement	 le	 cahier	 des	 charges	 de	
l'agriculture	 biologique,	 a	 été	 associée	 à	 des	 activités	 d'entretien	 des	 espaces	 verts,	 très	
complémentaires	pour	l'emploi	de	la	main	d'œuvre	et	le	respect	de	l'environnement	naturel.	Lortie	
met	 son	équipe	à	 la	disposition	de	diverses	collectivités	pour	 travailler	au	défrichage	de	vergers,	à	
l'entretien	de	parcs	et	de	jardins,	à	l'aménagement	de	sentiers,	au	curage	de	ruisseaux	et	de	fossés.	

Le	deuxième	volet	de	 l'action	de	Lortie	consiste	à	assurer	 l'insertion	de	travailleurs,	en	vue	de	 leur	
retour	définitif	 à	 l'emploi.	 Sous	 la	direction	de	 techniciens	qualifiés,	 ils	 apprennent	non	 seulement	
des	 gestes	 professionnels,	 mais	 aussi	 le	 respect	 des	 consignes,	 la	 régularité	 et	 la	 rapidité	 dans	 le	



 

travail,	 en	percevant	un	 salaire,	 qui	 leur	permet	de	 vivre	normalement.	On	notera	qu'il	 s'agit	 d'un	
secteur	où	 les	besoins	 sont	évidents,	que	 ce	 soit	dans	 le	domaine	de	 l'alimentation	biologique,	en	
vive	 expansion,	 ou	 dans	 celui	 des	 espaces	 verts,	 auxquels	 les	 municipalités	 sont	 de	 plus	 en	 plus	
sensibles.	Les	travailleurs	en	insertion	sont	actuellement	au	nombre	d'une	soixantaine.	

De	même	qu'une	société	de	structure	capitaliste	a	besoin	d'actionnaires,	de	même	le	démarrage	de	
Lortie	n'a	été	possible	que	grâce	à	la	fidélité	d'adhérents	qui	acceptent	d'acheter	chaque	semaine	un	
panier	de	légumes,	dont	la	composition	varie	avec	la	saison.	Elle	a	bénéficié	aussi	du	soutien	actif	et	
continu	de	la	municipalité	de	Malzéville,	dont	je	salue	le	maire	ici	présent.	

Je	 ne	 vous	 ai	 pas	 dit	 quelle	 était	 la	 signification	 du	 nom	 de	 Lortie.	 Officiellement,	 c'est	:	 Lorraine	
territoire	d'insertion	par	l'économie.	Mais	vous	avez	peut-être	spontanément	pensé	à	autre	chose	:	à	
l'horticulture,	mot	dérivé	du	latin	hortus,	qui	signifie	jardin	;	et	aussi	sans	doute	à	l'ortie,	cette	plante	
redoutée	des	enfants	en	culotte	courte	et	rejetée	de	nos	espaces	cultivés,	mais	dont	on	a	récemment	
redécouvert	 l'utilité,	 dans	 nos	 assiettes	 ou	 pour	 la	 confection	 d'un	 excellent	 purin.	 Elle	 symbolise	
assez	bien,	me	semble-t-il,	ces	exclus	du	monde	du	travail,	dont	on	a	peut-être	dit	qu'ils	étaient	«	de	
la	mauvaise	 graine	»,	mais	 dont	 l'association	 stimule	 les	 compétences	 et	 auxquels	 elle	 redonne	 la	
dignité	de	vivre	de	leur	travail.	De	même	que	chaque	plante	a	sa	place	dans	la	nature,	de	la	même	
façon	 tous	 les	 hommes	 et	 toutes	 les	 femmes	 méritent	 d'avoir	 une	 place	 parmi	 nous.	 C'est	 cette	
grande	 leçon,	 que	 nous	 sommes	 heureux	 de	 proclamer	 ici,	 en	 récompensant	 l'association	 Lortie,	
grâce	 au	 concours	 très	 généreux	 de	 la	 banque	 CIC	 Est,	 qui	 a	 validé	 notre	 choix	 et	 que	 nous	 nous	
félicitons	d'avoir	comme	partenaire.	
	

Jean-Claude	Bonnefont,	membre	titulaire,	secrétaire	perpétuel	de	l'Académie	de	Stanislas	


